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Température maximale
Température minimale
Normale : 1961-1990
Fraction d'insolation
Normale : 1961-1990
Précipitations
Cumul
LilleRennes
Lyon Marseille
jours jours
r (mm)
f (%)
T (°C)
r (mm)
f (%)
T (°C)
jours jours
février 1998
Total mensuel des précipitations : 1/3 de la normale
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 3 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 1/4 de la normale
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 1,4 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 40 % de la normale
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 1,3 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : insignifiant
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 1,4 °C à la normale
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StrasbourgParis
Bordeaux Ajaccio
Température maximale
Température minimale
Normale : 1961-1990
Fraction d'insolation
Normale : 1961-1990
Précipitations
Cumul
jours jours
jours jours
r (mm)
f (%)
T (°C)
r (mm)
f (%)
T (°C)
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Total mensuel des précipitations : insignifiant
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 1,6 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 1/3 de la normale
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 1,6 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : légèrement déficitaire
Fraction d’insolation moyenne : presque 2 fois la normale
Température moyenne : > 2 °C à la normale
Total mensuel des précipitations : 40 % de la normale
Fraction d’insolation moyenne : excédentaire
Température moyenne : > 0,6 °C à la normale
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Périodes
thermiques
Une deuxième décade printanière
Ce mois de février, exceptionnelle-
ment sec, se caractérise également par
un ensoleillement largement excéden-
taire et une douceur remarquable en
deuxième décade.
Une première décade assez froide au
nord de la Loire, plus douce au sud.
Début février, un courant de nord
continue d’apporter de l’air froid pro-
venant du Groenland sur une grande
partie nord de l’Hexagone.
De fortes gelées sévissent dans le
Nord-Est : le 2, on relève -13,4 °C à
Charleville-Mézières, -11,6 °C à Metz,
-11,5 °C à Nancy, -9,9 °C à Stras-
bourg, mais aussi dans le Nord : -8,8 °C
à Saint-Quentin, -8,0 °C à Paris-Le
Bourget.
La moyenne des minimales se retrouve
de 5 à 7 °C inférieure à la normale dans
le Nord-Est, de 2 à 5 °C dans le Centre-
Est, le Nord et l’Ouest du pays.
Malgré un soleil dominant en journée,
les maximales plafonnent en général à
un niveau inférieur de 1 à 2 °C à la
normale, davantage dans le Lyonnais,
le Mâconnais, les vallées de la Loire,
du Massif central, où s’installent des
brouillards tenaces.
De l’Aquitaine à la Provence, en pas-
sant par le Languedoc-Roussillon, la
dépression ibérique dirige, dans un
courant de sud, de l’air plus doux mais
également plus humide.
En Provence et en Corse, les maximales
se révèlent supérieures de 1 à 2 °C à la
normale, voisines de cette normale
ailleurs ; les températures minimales
demeurent, quant à elles, en général
inférieures de 1 à 2 °C.
Une deuxième décade printanière,
remarquablement douce et ensoleillée.
De puissantes conditions anticyclo-
niques s’installent sur la France, avec
en surface des vents de sud à sud-est
générant une grande douceur.
Si, en début de période, les bancs de
brouillard et les nuages bas subsistent
en Bretagne et en Normandie, l’air
fortement subsident s’assèche et se
réchauffe rapidement.
À partir du 13, les journées se font
printanières ; les maximales dépassent
fréquemment les 20 °C en Aquitaine,
Midi toulousain, mais aussi Poitou-
Charentes, Val de Loire, Limousin,
Périgord, Lot, Quercy et Ardèche les
journées des 14 et 15.
De nombreux records mensuels de
température maximale tombent le
dimanche 15, notamment :
23,6 °C à Carcassonne (record précé-
dent 22,6 °C en 1960) ; 22,5 °C à
Cognac (record précédent 22,4 °C en
1990) ; 22,0 °C à Limoges (record
précédent 20,6 °C en 1990) ; 21,6 °C à
Aubenas (record précédent 20,8 °C en
1991) ; 20,2 °C à Mende et La Roche-
sur-Yon (records précédents respectifs
17,5 °C en 1991 et 19,3 °C en 1990).
La moyenne des maximales déca-
daires se retrouve exceptionnellement
élevée, de 7 à 10 °C supérieure à la
normale sur la majeure partie du pays,
de 3 à 4 °C seulement, si l’on peut
dire, en Provence, Corse et Languedoc-
Roussillon. Elle franchit ainsi les 20 °C
à Mont-de-Marsan, Tarbes et Pau, les
atteint à Albi et à Brive.
Malgré des nuits souvent claires, les
gelées restent rares et de faible intensité,
essentiellement cantonnées dans le Nord-
Est et les fonds de vallée du bassin de la
Loire et du Lyonnais. Les températures
minimales demeurent proches de la nor-
male dans le Nord-Est et le Centre-Est,
supérieures de 1 à 3 °C ailleurs.
Un rafraîchissement en troisième
décade, mais toujours doux pour la
saison.
Les conditions anticycloniques s’affai-
blissent passagèrement par le nord-
ouest et de l’air plus frais et humide en
profite pour envahir le pays.
Dès le 21, les maximales amorcent leur
chute sur le Nord-Ouest, s’établissant à
des valeurs proches des normales saison-
nières. Ce refroidissement s’étend au
reste de l’Hexagone dans la journée du
22, avec pénétration d’une goutte froide
d’altitude en Méditerranée le 23.
Mais le retour à un champ de pres-
sions élevé s’effectue rapidement par
l’ouest, la douceur océanique se
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répand à nouveau sur la majeure partie
du pays. La couverture nuageuse
empêche toutefois de fortes ampli-
tudes thermiques, les températures
minimales restant positives et les
maximales plafonnant à des valeurs
comprises entre 12 et 14 °C.
En fin de mois, les pressions s’affais-
sent par le nord ; un temps plus frais
s’établit au nord de la Loire, alors que
le Midi méditerranéen continue de
bénéficier de journées bien enso-
leillées permettant au mercure de
dépasser allègrement les 15 °C.
Une très faible activité pluvieuse
La prédominance des conditions anti-
cycloniques fait de ce mois de février
un mois exceptionnellement sec.
Principaux épisodes pluvieux
Du 1er au 20 :
Au nord du 45e parallèle
De puissantes conditions anticyclo-
niques vont se maintenir et empêcher
toute intrusion de perturbation active.
Seul un affaiblissement passager de ces
conditions, le week-end du 7 au 8, per-
met le passage d’une limite faiblement
perturbée, qui donne de faibles pluies
sur le Nord-Ouest et le Centre, se trans-
formant en neige sur la Bourgogne, la
Lorraine et les Ardennes.
Aucune activité pluvieuse n’est
ensuite signalée jusqu’au 20.
Au sud du 45e parallèle
La dépression ibérique dirige en début
de mois, sur ces régions, de l’air plus
humide.
De faibles pluies se produisent le 2, de
l’Aquitaine au Languedoc-Roussillon
(1 à 3 mm). Le 3, un centre dépres-
sionnaire se creuse sur les Baléares,
entraînant de fortes pluies sur le
Roussillon (15 à 25 mm), plus modé-
rées sur les Bouches-du-Rhône (5 à 15
mm), éparses sur l’Aquitaine (0 à 
5 mm).
En s’éloignant vers l’Adriatique,
cette dépression toujours active
donne 10 à 30 mm, le 4, sur la Corse.
À partir du 5, une dorsale d’altitude
gonfle et va également protéger le Midi
de tout nouveau passage perturbé ; un
temps agréable, sec et ensoleillé per-
sistera alors jusqu’au 20.
Du 21 à la fin du mois :
À partir du 21, l’anticyclone se décale
vers l’Europe centrale, laissant s’éta-
blir temporairement un courant
d’ouest perturbé qui provoque le 21
des pluies importantes sur la Bretagne
(10 à 15 mm), moindres sur le Nord-
Ouest et le Centre (de 5 à 
10 mm).
Le 22, cette perturbation se dirige vers
le Sud-Est, se réactive du Massif cen-
tral au Lyonnais (10 à 20 mm) et
déclenche de fortes averses orageuses
avec grêle sur le Quercy et la
Dordogne.
Les pluies touchent également en jour-
née la Provence et le littoral méditer-
ranéen (5 à 10 mm).
La goutte froide d’altitude s’isole
ensuite à proximité de la Corse,
engendre des averses sur cette île,
ainsi que par retour d’est sur le Var, la
montagne Noire, les Pyrénées-
Orientales et ariégeoises.
Les hautes pressions se rétablissent dès
le 24 sur le continent ; seule la Corse
connaît encore quelques averses.
Un courant sec de nord-est s’établit
jusqu’au 26, mais le champ de pres-
sions s’affaisse ensuite par le nord ; le
courant atlantique d’ouest, plus
humide, reprend l’avantage et déter-
mine un temps maussade pour cette
fin de mois avec bruines et faibles
pluies (0 à 5 mm) au nord d’une ligne
Bordeaux-Montélimar.
Un temps ensoleillé perdure sur le
Midi méditerranéen.
Périodes
pluviométriques
La température Un mois plus chaud que la normale
Les températures moyennes de ce mois
de février varient de 3 °C dans le Nord-
Est à plus de 12 °C en Corse et sur le lit-
toral méditerranéen. Elles sont excéden-
taires sur la totalité du territoire ; la
moyenne exceptionnellement élevée des
températures maximales de la deuxième
décade a largement contribué à cet excé-
dent. L’écart à la normale est minimal
dans le Centre à Nevers (Nièvre).
L’excédent atteint 2 à 3 °C du Nord -
Pas-de-Calais à la Basse-Normandie, en
Franche-Comté, Midi-Pyrénées et
Limousin ; il est maximal avec 3,2 °C à
Belfort (Territoire-de-Belfort).
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Les précipitations
Le vent
L’ensoleillement
Un mois peu venté
Les conditions anticycloniques, large-
ment dominantes en février sur le
pays, entraînent le plus souvent des
vents faibles et de direction variable.
La façade atlantique et les côtes de la
Manche ne connaissent, par exemple,
aucun coup de vent, situation rare pour
cette époque de l’année.
En début de mois, sur la moitié nord
de la France, les vents soufflent faible-
ment de secteur nord-est à est et plutôt
de sud-est à sud sur la moitié sud.
Cette orientation va se généraliser à
l’ensemble du pays et persistera le
plus fréquemment jusqu’au 20, appor-
tant une grand douceur.
Le 17 toutefois, une hausse sensible du
champ de pressions sur l’Ouest de la
France provoque un resserrement du
gradient en Provence et en Languedoc.
Des rafales de 104 km/h à Orange et 87
km/h à Perpignan sont alors observées.
Une perturbation atlantique traverse
l’Hexagone à partir du 21 ; les vents
s’orientent au sud-ouest modérés à son
passage, puis ouest à nord-ouest soute-
nus à l’arrière, mais sans fortes rafales
du littoral atlantique à la mer du Nord.
En revanche, la réactivation de cette
perturbation, pendant sa progression
vers le sud-est, suscite des phéno-
mènes instables et orageux s’accom-
pagnant de rafales :  94 km/h le 22 à
Lyon, 83 km/h à Pau, 79 km/h à
Clermont-Ferrand et Châteauroux.
L’enfoncement de l’air froid en
Méditerranée provoque la levée brève
du mistral et de la tramontane le 23 :
104 km/h à Perpignan, 101 km/h à
Nîmes, 90 km/h à Carcassonne et éga-
lement 101 km/h à Saint-Chély-
d’Aubrac dans l’Aveyron.
Un temps calme se rétablit ensuite : un
anticyclone de 1 040 hPa centré à
l’ouest immédiat de la Bretagne
génère un courant faible à modéré de
nord à nord-est jusqu’au 26.
En fin de mois, les hautes pressions
s’affaiblissent et les vents d’ouest puis
de nord-ouest soufflent modérément
sur la France.
Avec une prédominance anticyclonique
au cours de ce mois, le nombre de jours
avec vent fort est faible sur l’ensemble
de la France (3 à 4 jours). Au Cap-Béar
(Pyrénées-Orientales), il atteint 14 jours.
Il est déficitaire de 14 jours à l’Île-de-
Batz (Finistère).
Fortement déficitaires, 
notamment sur la moitié 
nord du pays
Le cumul mensuel des précipitations
varie de 2 mm à Romorantin (Loir-
et-Cher) à 82,8 mm au cap Sagro
(Corse). Il est déficitaire de 60 % au
moins sur la quasi-totalité de la
France, à l’exception de l’extrême
Nord-Est, des Pyrénées-Orientales et
du nord-est de la Corse. Le déficit
maximal est enregistré à Romorantin
(Loir-et-Cher) où il atteint 96,5 %.
Au Cap-Béar (Pyrénées-Orientales),
on note un excédent de presque 60
%. Le nombre de jours avec précipi-
tations supérieures ou égales à 1 mm
varie de 0 à Chartres (Eure-et-Loir)
et à Romorantin (Loir-et-Cher) à 7 à
Saint-Ségal (Finistère) et à Corte
(Corse). Il est déficitaire sur tout le
pays, plus particulièrement dans
l’Ouest et le Sud-Ouest ; un déficit
maximal de plus de 10 jours est
relevé à Lorient (Morbihan). Dans le
Sud-Est et en Corse, le déficit est
compris entre 1 et 5 jours.
Ce mois de février présente des durées
d’insolation excédentaires sur l’en-
semble du pays.
Le soleil s’est montré particulièrement
généreux sur les Alpes du Sud et le
sud du Massif central, où les cumuls
mensuels dépassent les 200 heures.
En Alsace, en Ardèche et dans le Jura,
les écarts à la normale sont particuliè-
rement élevés ; seul le Finistère
connaît des valeurs relativement
faibles, dues à de fréquents brouillards
maritimes.
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Météo-France SCEM/CBD et SCEM/Prévi
Écart à la normale 
de la température moyenne
(degrés Celsius)
Rapport à la normale 
des hauteurs de précipitations
(pour cent)
